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EDITORIAL

« Reductions budgetaires, l'affaire de tous. »

Lt-col Rene Besancon'

L'armee se met en place dans
ses nouvelles structures, chacun

cherche ses marques et
tout le monde essaie de faire au
mieux pour que tout fonctionne
idealement. Mais il y a un hie!
Au moment de sa conception,
l'Armee XXI a ete pensee et
dimensionnee dans un cadre
financier de 4,3 milliards de
francs. Malheureusement, ce
cadre est devenu brutalement plus
etroit, baissant ä 4 milliards.
Des efforts supplementaires
sont encore demandes au Chef
de l'armee qui doit maintenant
rechercher des synergies, chasser

les doublons et prendre des

mesures de restructuration et

de redimensionnement avec
des consequences qui seront
certainement importantes, tant
dans l'organisation que sur le
plan du personnel.

Ce processus d'economie ne
doit pas etre le souci d'un seul,
mais il est l'affaire de chacun.
Mon propos s'adresse en
premier lieu ä tous les officiers
actifs, commandants ou aides de

commandement, ä tous ceux
qui ont un pouvoir decisionnel
ä tous les echelons. II m'est
diete par ma Situation
professionnelle en tant que responsable

d'une exploitation de la
base logistique de l'armee et au
vu de mon Statut d'officier de
milice qui me permet de sentir
la realite du terrain. De cette
position privilegiee, je vois
regulierement certaines
contradictions entre le desir de bien
faire les choses du cote troupe
et les surcoüts engendres. Je

me bornerai ä developper deux
aspects qui me tiennent ä

cceur; la plethore de materiel
utilise et le manque de soin
apporte au materiel d'armee.
J'emploie le terme de materiel
dans son sens large soit; mate¬

riel, vehicules, biens de
soutien, carburants, munitions, etc.

Lors des preparatifs pour une
periode de service, nous, les

responsables militaires, avons
une propension ä planifier l'option

maximale dans tous les cas.
Nous pensons toujours avoir
l'effectif de troupe total selon
les tabelles, nous prevoyons
regulierement les pires conditions
meteorologiques, nous voulons
souvent instruire tout le monde
dans tous les domaines, nous
fixons un maximum d'objectifs
ä atteindre ä tous les echelons,
ceci toujours dans le but loua-
ble de faire pour le mieux. Le
resultat de ce souci honorable
se voit aussi sur la commande
de materiel qui est presque
toujours au maximum des quotas
possibles. Cette maniere de faire

nous coüte cher puisque,
d'une part beaucoup de materiel

qui a ete prepare expresse-
ment est laisse dans les
arsenaux et les PAA ä l'entree en
service et d'autre part une
quantite de materiel qui a ete

pris n'a ete que tres peu, voir
pas du tout utilise, avec
neanmoins pour consequence des

travaux de maintenance obliga-

President du Groupement de la Broye.
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toires pour des raisons d'hygiene

ou de securite. II faut savoir
qu'avec les reductions de
personnel et de moyens, qui ont
dejä commence dans certains
secteurs du Departement, les
methodes de travail se sont
adaptees et les Stocks dans des

domaines specifiques sont
insuffisants ou ne se trouvent pas
au moment voulu ä l'endroit
adequat. La maintenance est
maintenant ciblee et basee sur
les besoins, tout comme le
ravitaillement et l'evacuation du
materiel. Cela signifie que l'on
aurait pu eviter dans beaucoup
de cas d'effectuer de
nombreux travaux, des manipulations

et des transports onereux,
qui viennent grever le budget
de la defense inutilement, en
redimensionnant nos attentes et
en tenant compte du coüt des

services demandes.

L'autre aspect est le manque
de soin et d'interet pour le
materiel d'armee. Malgre le fait
connu que le contröle et la
reddition du materiel sont une partie

integrante de l'instruction et

qu'ils sont de la responsabilite
des commandants, on trouve de

moins en moins de cadres qui
s'impliquent et conduisent ce

processus, respectivement fönt
appliquer les reglements en la
matiere. en invoquant un manque

de temps d'instruction
chronique! Le resultat de ce
phenomene a aussi un prix, en
terme de vieillissement prämature

ou de reparations evi-
tables. Certes, il est illusoire de

penser que chaque soldat soi-

gnera aussi bien son materiel
militaire que ses affaires
privees mais l'exemple du chef
qui se soucie de la maniere
dont on s'occupe de celui-ci

reste un facteur de motivation
important qui genere une reduction

des frais lies ä l'entretien.

Ces quelques refiexions ne
sont pas exhaustives et de
nombreuses autres pistes
devraient aussi etre explorees. Je
suis bien conscient du fait qu'il
ne s'agit que d'une toute petite
partie de la Solution, une goutte,

mais ne dit-on pas que
l'ocean n'est qu'une multitude
de gouttes! Je suis fermement
convaineu du fait que nous
pouvons tous participer ä notre
niveau ä l'effort de reduction
budgetaire en apportant une
contribution personnelle, ceci
sans renoncer ä certaines
prestations et sans perte de qualite
au niveau de la formation des

troupes.

R. B.

« Nivellement par le haut »

Cap Ivan Keller2
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Affrontement de deux
volontes, la guerre n'en finit pas
d'evoluer et de se transformer.
Sans vouloir meme parier de

guerre asymetrique, force est
de constater que les caracteres
fondamentaux des conflits ont
change et changent encore sous
nos yeux tous les jours, que le
combat d'hier ne sera evidemment

pas celui de demain et

que la faculte d'adaptation
d'une armee semble desormais
etre sa premiere arme.

Un des traits les plus mar-
quants de ce changement reside
certainement dans l'effacement
progressif du plan operatif et
de son expression spatio-tem-
porelle, la grande manceuvre,
au profit du plan tactique, voire
parfois individuel. Ainsi la me-
diatisation croissante des
actions militaires, l'engagement
accru de forces speciales ainsi

que la sophistication technologique

des armements ont remis
l'homme au centre des
preoecupations.

'Article paru en decembre 2003 clans L'Officier Neuchätelois, le bulletin de la Societe neuchäteloise cles officiers.
2 Redacteur cle L'Officier Neuchätelois.
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On sait par ailleurs depuis
longtemps que, dans les conflits

de faible intensite, l'etale-
ment des dispositifs et la
specialisation des forces
d'intervention encourage l'octroi de

responsabilites importantes au
niveau subalterne - groupe ou
section - tel que c'est dejä le
cas chez nous, en temps de
paix, dans les polices cantonales

ou dans le Corps des gardes-
frontieres. II est aise de
comprendre ä quel point il est alors
primordial que la selection puis
la formation des soldats et des
cadres subalternes - sous-officiers

et officiers - soit particulierement

soignee.

Dans ces conditions, il apparait

pour les forces armees
occidentales que seule une opti-
misation de leur potentiel
humain puisse permettre d'adapter

rapidement et ä moindre
frais l'outil ä la menace. Pour
faire court, on peut resumer
cette question en disant qu'il
s'agit de faire plus qu'auparavant

mais avec le meme
personnel, encore mieux forme et
donc plus apte ä assumer des

responsabilites et ä faire preuve
d'initiative.

Quant est-il chez nous, au
sein de notre armee? Notre
potentiel humain est-il vraiment
utilise de fagon optimale? Meme

s'il est indeniable que notre
Systeme de milice presente de
nombreux avantages en matiere

de formation, il semble que des

progres puissent encore etre
faits dans ce domaine. Voici
deux pistes de reflexion.

Afin de favoriser l'utilisation
militaire de competences
civiles, il serait envisageable de

permettre une reorientation de
certains personnels en cours de
«carriere» qui tiendrait compte
des nouvelles connaissanees
acquises entre temps dans leur
profession. Pour etre utile, une
teile reevaluation devrait intervenir

au plus tard au deux tiers
du parcours militaire, sur
demande de 1'interesse, et avoir
lieu sous forme de bilan
intermediaire lui offrant l'opportunite

d'assumer ensuite de
nouvelles fonctions. Dans le meme
ordre d'idee, il serait possible
d'encourager tout soldat ä

poursuivre son avancement, quel
que soit son äge s'il demontre
de reelles qualites de conduite
et une motivation elevee.

Le volontariat est un autre
point qu'il ne faut pas sous-es-
timer. En effet, nombre de
miliciens sont prets ä s'engager
davantage que ce qui leur est
normalement et legalement
demande. II s'agit donc de ne pas
les decevoir et de leur proposer
des activites ä la hauteur de
leurs espe'rances. Dans ce
domaine, la participation,
toujours massive, ä des epreuves
comme le Swiss Raid
Commando ou la Patrouille des
glaciers doit nous montrer la voie.

C'est une sorte de nivelle-
ment par le haut qui devrait
s'etablir en offrant ä ceux qui
le desirent la possibilite d'en
faire plus et d'acquerir, lors de

stages pour volontaires et apres
une veritable selection bien sür,
des competences militaires de

pointe. Competences difficiles
ä enseigner pendant un cours
de repetition ä un grand nombre

de soldats pas toujours tres
motives. On pourrait imaginer
dans ce registre, en plus des

stages qui existent dejä avec
succes comme les cours NTTC
ou la formation de tireur d'elite,

des stages commandos,
parachutistes, radios, de plongee
sous-marine, de premiers
secours, d'exploration, de survie,
de montagne, de combat en
zone urbaine,...

La mise sur pied de tels

stages, suivis en lieu et place
d'un cours de repetition,
permettrait de former rapidement
un grand nombre de soldats
dans des domaines specifiques
particulierement exigeant en
terme d'investissement personnel.

Si cette formation continue
des elements les plus volontaires

comblait, au moins en

partie, le deficit de specialisation

inherent ä une armee de

milice, eile offrirait egalement
l'avantage de conserver entier
l'enthousiasme des plus ardents.

I.K.
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Groupement
de Lausanne

10 mars 2004: assemblee
generale du Groupement.

Pour de plus amples
informations, priere de contacter la
presidente du Groupement:
major Dominique Koeppel, 021
652 88 58, e-mail: reconet@
bluewin.ch

Groupement de
la region morgienne

10 mars 2004, 12 heures:
conference-lunch, informations
suivront.

7 avril 2004, 20 heures:
assemblee extraordinaire dissolution

du Groupement (selon
decision de l'AG du mois de

janvier).

27 mai 2004, 17 heures: tir
d'entrainement du TIGR, soiree

recreative ä Biere.

CENTRE D'HISTOIRE
ET DE PROSPECTIVE MILITAIRES

Programme du 1er semestre:

Cours N° 1

19 fevrier 2004 ä 18 h 30: «La brigade d'infanterie de l'Armee
XXI et son environnement» (br Michel CHABLOZ, directeur
scientifique du CHPM)

Cours N° 2
11 mars ä 18 h 30: «La guerre moderne - Conflits de la 4e

neration» (maj EMG Ludovic MONNERAT)
ge-

Cours N° 3
1er avril 2004: «La menace future -

(maj EMG Ludovic MONNERAT)
Origines et applications >

Cours N° 4
29 avril 2004 ä 18 h 30: «Les religions et la notion de guerre
juste» (M. Antoine SCHUELE, collaborateur scientifique du
CHPM)

Cours N° 5
13 mai 2004 ä 18 h 30: «La bataille d'Alger: le röle de l'armee

dans la lutte antiterroriste» (M. Jean-Michel CONTINO)

Cours N° 6
27 mai 2004 ä 18 h 30: «L'entreprise militaire privee: une
nouvelle facon de faire la guerre? Enjeux et perspective» (cap
Pierre STREIT, adjoint au directeur scientifique du CHPM)

Cours N° 7
17 juin ä 18 h 30: «L'armee nouvelle
(maj EMG Ludovic MONNERAT)

Coneepts prospectifs»

Du 16 au 20 mars 2004: XIIF Symposium international d'histoire

et de prospective militaires: «Armee et technologie; De
l'application des techniques ancestrales et traditionnelles aux
developpements futurs».

Samedi 20 mars
Symposium.

2004: assemblee generale, en marge du

Pour tous renseignements: chpm-pully@bluewin.ch
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